
MÉlrANGES RCLIGI1 E UX, SCIENTIF.QITES, POLITIQUES ET L-ITT IiÀl<RES.

Monseigncur le coadjuteur est arrivé ce matin de la mission qu'il a faite ;'iheile de comlprendre, cri eflet, sans vouloir établir un.rapprochement impos-
SU.< Ilets de~ Jeremnic. Journdl de Québec. sible enîre les dignités, lu'un' titre'qui se perd est trés inférieur à un titre qui

FRtYcE. -reste. Univers.
-- Le Joural dts Débats publie la lettre suivarte, qui lui a été communi- .. .. int.ÂNDE.

quée : .. .. -- On lit .dans les journaux irlandais: .
" En 1836, j'étais à Naples, où j'ni eu l'honneur de- connaître personnel- " Il s'est friné à Londres un comité qui renferme plusieurs des person.

lemuent Mgr. Ferretti, qui y réildait alors cri qualité (le n'once. Il a laissé nages les plus influens d'Angleierre, dans 1.e but de parfaire une somme de
laris cette ville des souvenirs qui ne peuvent s'efTacer, surtout daiis le cour '7,000 livres (175,000 fr.), q«ii servira à acheter. une rente de 800jivres pour
les pauvres. A l'époquo du choléra, il -venidit ses èquipagces, cs menbles et le révérend 'Thléoald Math6iv, le fameux fondateur des sociétés de tempé-

sa vasclle pour en distriuer le pri au malheureux aieiits du fléau. Pen- rance. On veutle mettre.en état de continuer activement son..euvre. .Le
riant tout le tems que düra l'épidernic, il ne cessa de porter aux malades, avec comité a déjà publié un. travail duque il résulteque la somme.déjà sous.crite
-les secours dle sa bourse; les consolations (le la religion. Dans_âe- 'visites, pourla liquidation des dettes contractées par le père .Mathew, dans ses tra-
on le voyait toujours à pied, et qîualnd on lui faiisiuit à cet égard quelqies"oli- vaux philantropiques, s'élève à 8,840 fi-és; et _'est à peine si l'on a pu li-
servatiois, il répondait ces paroles remar'g~uables': " Lorsqueles pauvres (le quider avec cette m .. Univers.
Jêsîs-Chiriot meuFent sur le-pavé ses niinistres ne doivent point y 'otuler car- .S. -. . sUtSSE.
rosse." A cette haniité si évangélique il joint une moite-tie et une simplici- -- n se.scuvient que l'année de:nière la Diète suisse fut.unanime pour
lé qui ci relaissent le prix.' Son commerce est facile et agréable,'et '"eui suspendre provisoirement la tenue du camp fédéral de, Thun,.afin d'éyiter
qui 'ont cornu ont toujour'f eu à se louer de son ktîre- bienveillance. Ces les collisions sanglantes entre les contingents des cantons victorieux ou battus

qualités de lhi.vie'privée deviennent (les vertus.sur-un. trône. Sa piété sincére sous les murs de Luc"erne. Ce quisfótait passé* au tir fédéral de 1.SM, o.ü
s'allie à un-caractère énergiqie et-résolu:' Univers. le drapeau valaisan avait été percé de balles-radicales, et ou ses.p.rteurs

-Nous 'ne pibliei-'ods''point la 71è'ttre 'q'ue l'on v lire,'ét qtii est en tout avaientmanqué d'ètre mis en pièces par les révolutionnaires, autorisait toute

point de la p!n- exacte vérité, ~sans la faire précéler de queliqes 'obser'ati6 nä, crainte à cet égard'; d'ailleursles.sanglantes violences auxquelles les. Lucer.
C'cbt sevieunoé ls qu'il franchtissent l'es limites~ de leu cnton, du

C'est à regret, et seulénientparce gie n'otre conscience noius en imnposfit le nois se volent exossto
devoir, que nous nous somnmes décidés à dlènon·cer'aux catholiques la coi- côté.d'Argovie, de' Berne et de Soleure, mortrent..aujourdhui -encore tout

dluite beaucoup plus'qu'irrêflechiedcs ecclésiastiques français auxq'dels 11. ce qui peut résulter d'af'reux d'une réunion de troupes de-ces diffTernts can.-

'abbé Cher'el fait allûsidu:. S'ils s'étaient occuçïés de leurs fortune pré- tons dans un même camp. Aussi le cantons catholiques ont-ils donné

sente ou future sans qüe T'Eglise' eût à en sourir; nous-aurions très certaine- mandat à leurs députations de voter pour une'nouvelle suspensiondu camp
mente gardé le silence. Mais, après s'être livrés'à M. Rosi' ils s'efTor'- de Thun.; Les cantons radicaux, au contraire, celui de Zurièh, qui doit

raient de paralyser-à Rome la légitime infuencc do notre'illustrépiscopat, présider la Diète, insiste po.ur que cette.assemblée décrète la-tentue.du camp.
et niéritaienît là réprobation dont S. Em. le- cardinal-éèquê d'A rras de'vait, Autant que l'on peut, à ce sûjet, prévoir Pavemr, la Diète se partagera sur

à Pégard de l'un d'eux, se faire plus tard le noble'et courageux interprète. cette qnestion, comme elle Va fait pour la question des Jesuites, Si au con-

Mgr." Luquet rieint aussi de noudnner îà mesure dli mal qui se préparait. traire le radicalisme obtenait la majorité d'une ou de deux voix, lés cantons
nussi ~ ~ ~ ~ ~ ~ ctolqe see refusneeraiur luml q eprprat

Ce vénérable prélat un s'indigne-til point à la seule pensée que l'on puisse catholques se refuScraient à obtempérer aux conclusions. . C'est. ce qu'at-

l'accuser un seul instant de s 'étre associé à des intrigues dont l'existence tend le radicalisme du Vorort pour ordonner contre eux la contrainte militaire,

n'est plus douteuse pour personne ? Certes! nous eu~ssions été be cpables ce qui ne manquerait pas d'occasionner 'des Colis:ons plus sanglantes encore

si nous avions laissé dormir dans lios cartons' les renseine ens écis -qui que celle des, crps-francs. . ., Unuiers.

nous venaient de plus d'un côté. Les catholiques, trompés d'abord par ., -= É -

l'habit, nuraient fini par s'apercevoir qu'ils prenaient des loups pour des ber- ' N O U-V E L L E S D I V E R S E S
gers, et leur mépris c'ût été le juste salaire de nos timides réticences. , -cANADA.

Rame 12 juin. - Il a plu à Son Excellence, le gouverneur-général, associer au bureau mé-.

Mlonsieur le Rédacteur; dical examinateur pour le district d a Montréal, .i -vertu de P'rdonnane
J'apprends qu'on m'attribue deux on trois artiéles publiés ou reproduits. 2S, Geo.3. c. S. les messieurs suivans, s.tvoir :

par vous à diverses époques sur les néociations de M. Rossi.et qui contien- Wolf;ed Nelson.

nent des attaques personmnelles contre plusieurs ecclésiastiques franîçais rési- -Francis -Badgley
lanît à Rome. Je crois d mon 'devoii de déclarer, comine vous îeavez Pierre Antoine -Connefroy.,\Iuinro,

.tort bien, Monsieur le Rédacteur, que ces imputations n'ont aucun fonde- 'Willian Šutlerland,,et.t. .

mIlentet que je n'ai ni publié, ni rédigé, ni inspiré les articles dont il s'agit. Jean Gaspard Bibaud, écuyers, docteurs en médecine.

Veuillez agréer, Monsieur le Rédacteor, l'expression -dé ma haute estime - Lundi prochiain il se tiendra, à la Maison d'Ecole de l'Eveché, un Bazar

-pour voile piersonne, et l'assurance de tous 'mes vouxpour la prospérité de en faveur dles pauvres. On espère'qiele public le patronisera.

voire estimable feuille. - L'abbé P. p. CHERvEL. -L'adinistration vient de donner un successeur à sir Allan..MacNab.
.. . s . Le lieutenant:colonel Plonter 'ouîng a été choibi pourle remplacer comme

l lieet-cpn de aineusdéaisanenus adjudant-général des' milices du -Canada. Nous connaiseons peu (le chose,
L'.m de anS de M. Young, si non que c'est un ancien militaire qui, pendant les troubles

dans un dle nos derniers iiméros sur la prélature romaine. .l établit qu'il ie 1S37-3S remplissait la place.d'adjudant-générai dans..le Bas-Canada.
'adeux taries (le p-rélatuires;' laprélailure di ,-râ.c. et la Séair redpieau ta plc d'duat-ééa da0l a-aaa

t aiq deuxéores de rélaures ;aprlre-deg lajprla/ure de.ustice, Lord Sydenhamn le démit de cette place et la donna au colonel Gugy.
cinq catégories de pr-lats: 1o..lesprélats domes/igiues ou di mranze/etr, .

't le titre ne se pera pas '; 2o. lek cainélriers serrets piarlticipuaints'; 30. lès -Le Herald approuve la nomination-du col. 'Young, tandis que le Mor-
camêf, iers secrets siuzrnéraires; 40. les camériers secrets dMhanieur; 5o. les ning Courrier la censure hautement sur le principe très-judicieux,.que M.
canérices c.rtra 'urbemi, dont le titre, sans fonction esi puuremîîeint honoriqlutue. Young est un mihitaire, étrangai au pays, qui.ne connaît ni les.besoins ni les
Dans le élerg friçaîs,~i\l M. d'Isoard, Ruinart de Brinint, de Falloux et usages de ses hiabiins, tandis qu'il -se trouv.e un si grand nombre te citoyens
'Lanodlest.r-eprésententi a premire de'ces catégories.; de même qtue MM. du Canada qui ont plus dd titres à cette nomiination nlue le colonci Youîng.
tes abbés de Bdrvanger, Oriol, 'Vyssiére, Scott et Noblet'rp'róêsentaient la ...., Idem.
dernière. -C'e'st aujourd'iui, à onze lied:es, .qu'a lieuaux Trois-Rivières, la vente

On est -nommé prélat ou directement parle Pape, son choix étant un titre' île cette belle propriété appartenant at gouvernemtenit, connue sous le noai

suflisait, ou par une décision du'tribunal de la signature, qui reconnait,dans di Forges. de St. laurice.'

le candidat les conditions nécessaircs dle naissance, de savoir et de fortuIne. Terrible cailastrophe.-:-.4ccident de S9teamboat.-Hicr la nuit, la ville les
. L'.ami de lit Religion constate après nouis que les pi-élats des dernières Trois-Rivières a été 'le théâtre d'ut terrible accident causé par Panmbition

catégories perdent à la mort di Pape et leurs fonctions et le titre dç lor.si)des propriétiires-des steamboats. C'est à quoi on devait s'attendre tôt ou.
gnor, mais il ajoute-quil-est d'usage'que lé nouveau Pape leur rèn'de ectte tard. Le Qmiébec"qui éiait à. la 'poursuite du lontlréal, qui était luarti de

ésignutioi hionorifi:que. Cela se comprend d'autant mieux que de tems Québec une heure avantl'autrearriva aux Trois-Rivières au moment.où le
iuiimimorial, ainsi quîe1e fait remarquer l?//mide la Religion, 'alp'rès:'autetur 'Rowlan'md Hill laissait le quai. . Là Québec dont les mouvements i'avaient
du Dictionnaire ecclésiastique, on n donné le titre de caméricir à-les ecci- pas été arrêtés à temp, frappa le Rwland 'Hill dans son aîle,.et le. coup
sastiques-distingués, soit pour i écompenser tenIr mérite; soit 'tour 1joutcr àla fut ei fort qti ce dernier prit assez la barde pour laisser entrer l'eau dans le
splendeur de la -maison pontificale." ' Il .est don'c:probable que le. titre d. vaissea'u. (n peut sà-faire 'une-idóc de. là'terreur et de la confusion qui r-
camérier sera rendu à MM. les abbés Oriol,"prêtre sacristain. dc.Saint-Jac- gnaient à·bord. L phpart 'des piissagers se précipitèrent dans le fleuve et
ques-du-Haut-Pas, Veysière, rédacteur de -l?.lmi de la Religion, Nohlet, il est impossible *de constater pour.le moment combien il en a pèri. -L'é-
etc., etc., enI ulî miot, i tous les prêtres français qui eun étaient houorésrat quipage elles passagers dutQ'Québe, comnie de raison,firent tout .ce qui. était

moment de la ýnort de Grégoire XVI. .. enleur pouvoir 'pour secourir les.nauûf-agés ; 'mais li nuit était si noire que

-Il-rêlsute aussi de ces noiuveaux et intféressans détails donnés- pèr l'"mi de le nolbre de ceux qui ott péri (ddà être granu. Le Rowland ill quJi déri-

la Religio que le titre de doonsigor, donné en Italie aux caicriers secrets, vait toujoiOus 'pendant qti'on secourait les passage'-,fit conduit à la remorque
na nuillenienit, en:hit, malgré Pidbtité gramn etica:c, la mnême valeur quîe dd Québec et échoué sur une des îles de la .riviere St. Maurce uit mille

celui de-.Monseignutir, donné· partout aux menibres de l'épiscopat. -Il est des Ti-ois-Pividres.


